
Adishats lous amics, 
 
Vous trouverez ci-dessous une copie du message reçu à l'office de tourisme du Seignanx le 5 juillet dernier via le site 
www.seignanx-tourisme.com. A l'instar de tous les courriers adressés à l'office, il a fait l'objet d'une réponse 
personnalisée. 
 
Monsieur le Président, 
Annoncée par le Guide des Animations 2011, «Landes, l'espace en +», confirmée par le site «Les Landes, la nature», du 
1er juillet au 30 septembre, organisée par l'Office de Tourisme d'Ondres, a lieu une exposition taurine du photographe 
Salvat Philippe. 
Pratique d'un autre âge, la corrida est un rite barbare sadique rejeté par 64 % de la population française. Ainsi, des 
mineurs pourront voir des taureaux plein de vie perforés par de longs pics, banderilles enfoncées dans vingt centimètres 
de chair vive, épées et poignard, scènes de violence, sang et mort de braves êtres vivants sensibles sans défense. 
Or, les études démontrent que tout jeune enfant regardant des images mettant en péril la vie d'un animal est 
définitivement choqué. De nombreux témoignages sur le sujet le confirment. Aussi, afin que des accidents ne se 
produisent pas à Ondres, nous vous demandons de mettre en place un dispositif permettant d'informer les parents de 
mineurs susceptibles d'assister à cette exposition sur les risques énormes encourus (traumatismes définitifs, frais de 
psychiatrie, etc.). 
Par ailleurs, le même dispositif doit être appliqué pour les majeurs : en effet, il est de plus en plus fréquent que des 
personnes portent plainte contre les expositions taurines, celles ci ne prévenant pas les amateurs des scènes de violence 
extrémistes. 
Enfin, il est évident que les vaches landaises et les taureaux préfèrent brouter sereinement dans les champs. En 
conséquence, afin de vous inscrire dans le cheminement naturel de la civilisation, il est nécessaire qu'Ondres abandonne 
définitivement les expositions taurines et rejoigne la foule géante des défenseurs des animaux. Dans les Landes, les 
sujets à exposer ne manquent pas : les vieux métiers, la plage, le nautisme, la dune, le piñada etc. mais certainement pas 
la corrida repulsif de touristes avertis. 
Nous vous prions d'agréer, Monsieur le Président, l'expression de nos sentiments distingués. 
Madame #, 
Anti Corrida Landes (Délégation landaise du Comité Radicalement Anti Corrida Europe pour la protection de l'enfance) 

* * * 
 
Madame #, 
 
Je vous remercie de l'intérêt que vous portez aux animations culturelles proposées par l'office de tourisme du Seignanx. 
Je vous confirme que des photographies de Philippe Salvat ornent actuellement les murs de l'office (antenne de Tarnos 
plage). 
 
Sachez que je suis heureux de votre rappel à l'ordre moral car je dois vous confesser que j'ai moi même été confronté à la 
mise à mort d'animaux dès mon plus jeune âge : Si Papi m'éloignait du canard ou du lapin qu'il abattait, c'était uniquement 
pour ne pas me mettre de la sanquette sur le tricot. Je n'avais pas 8 ans quand Mamie me proposait de l'accompagner à 
une corrida au motif qu'elle aimait le soleil, les pasodobles, El Cordobes, les beaux costumes -elle était couturière- et la 
daube de toro. Dans les coulisses des arènes dont il était le concierge, tonton me détaillait l'origine, la taille, la couleur, le 
poids et les cornes des toros, avant qu'ils ne livrent leur dernier combat. Plus tard, mon professeur d'Espagnol récitait du 
Garcia Lorca en imitant Sanchez Mejias, mes amis m'ont traîné à Pampelune, mon employeur décorait les bureaux avec 
des lithographies de Goya et je n'ai jamais pu me séparer de la belle étudiante qui m'avait demandé de l'accompagner 
pour visiter le patrimoine architectural andalou... 
 
Pour autant, je semble avoir miraculeusement échappé aux traumatismes définitifs et autres frais de psychiatrie. Une 
chance dont j'entends profiter en ralliant la cause anti-taurine. Certes, l'abolition des corridas sonnerait l'extinction d'un 
animal sauvage (auquel seule la corrida confère une valeur marchande) mais bon, la bio-diversité n'est plus à cela près. 
Les éleveurs de toros n'auraient qu'à remplacer leur élevage extensif par de la culture intensive tandis que les toreros 
feraient sûrement de bons gens d'armes. Les artisans d'art comme ceux qui confectionnent les costumes de lumière, 
pourraient aisément se reconvertir dans la fabrication de déguisements de princesse. Quant aux salariés de l'hôtellerie 
restauration et autres bénévoles du milieu associatif, ils cesseront enfin de s'enrichir sur le dos des manifestations 
taurines... 
 
Ainsi, de retour sur le chemin naturel de la civilisation, nous pourrons partager sereinement nos biscottes avec les 
malicieuses tortues de Floride qui s'amusent dans leur aquarium. Nous profiterons du  gazouillis apaisant qui s'échappe 
de la cage du canari pour tailler les ongles de nos cochons d'Indes. Le chat se jouera de sa petite souris mécanique avant 
de déguster son pâté au soja. Et quand mon fils me demandera d'où vient le steack haché qu'il mange, je lui dirai qu'il 
nous été gracieusement offert par une vache laitière récemment amputée. 
 
D'ici là, j'espère que votre agenda vous autorisera quelques escapades en Seignanx, territoire landais fortement engagé 
dans le tourisme durable (de lapin ;-). Mais avant de vous livrer quelques suggestions aoûtiennes, je dois vous rassurer 
quant aux photographies de Philippe Salvat : Il avait finalement choisi de consacrer son exposition aux paysages landais 
(plage, nautisme, dune, pinède, barthes...) ??? 



 
-Fêtes de Bayonne du 27 au 31 juillet. Magnifique rassemblement populaire si l'on met de côté les corridas et certaines 
animations pernicieuses comme l'encierro txiki le matin (course pour enfants avec des toros fictifs) ou les lâchers de 
vaches en ville l'après midi... 
 
-Fêtes de la Digue à Tarnos du 6 au 7 août. Rendez-vous festif organisé sur la plage «Extrême Sud» des Landes. 
Attention cependant au concours de pêche qui donne à voir de braves petits poissons sans défense, perforés par de 
longs pics enfoncés dans la chair vive, pour servir d'appât à de plus gros. 
 
-Cinésites à Ondres le 11 août. Projection du film Invictus en plein air. Je recommande cependant de ne pas arriver trop 
tôt car la séance est précédée d'un récital de guitare flamenca, genre musical qui fait ouvertement référence à la 
tauromachie.   
 
-Les Marchés du Terroir chaque vendredi de 9h à 12h. A savoir : Les peaux de moutons revêtues par les danseurs sur 
échasses ne sont pas synthétiques et il est possible d'y déguster du foie de gras de canard, cet attachant palmipède qui 
préfère s'ébattre joyeusement dans une flaque plutôt que d'être gavé pendant 3 semaines. 
 
-Je ne m'étends pas sur les courses de vaches landaises (lundi soir) qui utilisent des veaux pour amuser les enfants ou 
sur les parties de pelote basque (mercredi soir) dont certains ignorent encore que les balles sont confectionnées avec du 
cuir de chèvre.  
 
Dans l'attente de votre prochaine visite, permettez-moi de vous souhaiter madame, un bel été dans notre Sud Ouest. 
 
Jérôme LAY alias Romelito, 
Responsable de l'office de tourisme du Seignanx 


